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INTRODUCTION 
 
La Guinée-Bissau est un pays côtier dont l’économie repose 
essentiellement sur l’exploitation des ressources naturelles en 
particulier celles provenant des écosystèmes marins, des écosystèmes 
forestiers et d’une manière générale de la diversité biologique. De ce 
fait, les populations bissau-guinéennes en général et les communautés 
rurales en particulier ont une forte conscience que leur survie dépend 
intr insèquement de la gestion rationnelle des ressources naturelles, 
ce qui d’ailleurs leur a permis d’établir des relations harmonieuses 
depuis longtemps avec la nature et leur milieu environnant ( Par 
exemple : les peuples authoctones de l’archipel des Bijagós eu égard 
des ressources naturelles et le peuple nalu par rapport aux forets de 
Cantanhez). Cependant, ces dernièrs années, de profondes 
transformations d’ordre économique, social et politiques se sont 
opérées dans le pays et particulièrement sur la zone côtière  entrainant 
des fortes  pressions sur les ressources naturelles ( espèces et leurs 
habitats et écosystèmes). En vue de favoriser la conservation des 
écosystèmes fragiles et des espèces animales et végétales ménacées, 
dans la perspective de permettre la promotion économique et sociale 
des populations résidant, le gouvernement, en collaboration avec 
l’UICN et l’appui matériel de la DDC-coopération suisse a mis en 
place depuis 1988 le programme de Développement durable de la zone 
côtière dont le pocessus a abouti à la mise en place de 4 parcs naturels 
et une réserve de biosphère reconnue par l’UNESCO en 1996.  
 
En Guinée-Bissau, étant donné que les aires protégées sont des  
espaces naturelles physiquement, culturellement et écologiquement 
ménagées avec les populations et pour les populations (Parks for 
people), leur  mise en oeuvre, doit démontrer qu’ il est possible 
d’améliorer les conditions de vie des populations résidant tout en 
préservant l’environnement et le niveau de disponibilité des ressources 
naturelles des aires sur lesquelles elles vivent. Ces expérimentations, si 
elles s’avèrent bénéfiques et durables, peuvent alors servir de modèle 
et être reproduites dans des zones qui ne sont pas forcément comprises 
dans les limites d’une aire protégée.  

  

RRéésseerr vvee  ddee  llaa  BBiioosspphhèèrr ee  dd’’ AArr cchhiippeell   BBoollaammaa--BBii jj aaggóóss    
SSii ttee  dd’’ iimmppoorr ttaannccee  mmoonnddiiaallee  

 
La RBABB se situe entre 11° et 12° de latitude Nord sur la côte Ouest africaine. Elle  
est constituée de 88 îles et îlots couvrant une superficie totale de 10 000 Km² . Elle  
est située au lieu de rencontre des dérives littorales nord et sud atlantique. 
  
L’archipel des Bijagós est un lieu important du point de vue de la biodiversité 
animale et floristique. La richesse du milieu naturel est avant tout liée à la présence 
de la mer et l ’existence de la mangrove et de vasières. Dans l’environnement 
terrestre se trouvent les palmeraies, les savanes arbustives littorales, forets semi-
sèches et autres formations végétales encore plus anciennes. 
 
On y trouve une grande diversité de mammifères, de reptiles, d’oiseaux et de 
poissons. Ce lieu de ponte de tortues marines est reconnu comme le site le plus 
importante au niveau d’Afrique, environ 10 000 tortues habitent dans l’archipel. Sur 
8 espèces connues dans le monde 5 espèces y sont  présentes ; sans parler des 
espèces protégées ou rare, tels que les crocodiles (Crocodylus niloticus et 
Crocodylus tetraspis tetraspis). Chaque année l’archipel reçoit presque 1 000 000 
d’oiseaux migrateurs palearctiques pendant l’hivernage. En ce qui concerne les 
mammifères, il existe l’hippopotames (Hippopotamus amphibius), lamantin 
(Trichechus senegalensis), guib harnache (Tragelaphus scriptus scriptus), le dauphin 
à bosse (Sousa teuzsii) et le grand dauphin (Tursiops truncatus). Survivent encore 
dans ce milieu des espèces telles que des ongulés, des primates et des rongeurs. 
 

  
  
  
  



  
PPaarr cc  NNaattiioonnaall   ddee  OOrr aannggoo  ((PPNNOO))  

La zone la plus r iche en biodiversité dans l’Archipel des Bijagós 
 
Le parc se situe au Sud de l’archipel des Bijagós. ll couvre une superficie de 268 km² 
et comprend 5 îles principales (Orango, Orangozinho, Meneque, Canogo et Imbone) 
et 3 îlots (Adonga, Canoupa et Anhatibe). Le parc présente une forte composante de 
la mangrove, environ 174 km². Il est constitué de terre ferme recouverte par les 
palmiers à huile (Elaeis guineensis), des savanes arbustives littorales  et de bancs de 
sables découverts à marée basse.  

 
Le PNO retient l’attention car  il présente le plus haut degré de biodiversité de 
tout l’archipel. La faune est très diversifiée et abondante, plus par ticulièrement  
dans la partie sud où les populations d’hippopotames (Hippopotamus 
amphibius) et de crocodiles (Crocodylus niloticus et Crocodylus tetraspis tetraspis) 
sont les plus impor tantes de l’archipel des Bijagós. Le parc est fréquenté aussi 
par  5 espèces des tor tues mar ines tor tues vertes (Chelonia mydas), tor tues 
imbr iquées (Eretmochelys imbricata), tor tues olivâtres (Lepidochelys olivacea) la 
Caouanne (Caretta caretta) et tor tues Luth (Dermochelys coriacea). I l existe 
aussi des autres espèces de faune impor tante comme : guib harnache 
(Tragelaphus scriptus scriptus) les vervets (Cercopithecus aethiops), le dauphin à 
bosse (Sousa teuzsii) et le grand dauphin (Tursiops truncatus). Le parc est une 
zone r iche en var iété de poissons et inver tébrés, dont plusieurs ont une valeur 
commerciale De point de vue de l’avifaune, le PNO est d’ impor tance 
internationale par  les colonies d’oiseaux qu’ il abr ite, migrateur  d’une par t, 
espèces afro-tropicales d’autre par t. C’est un habitat impor tant de perroquet 
gr is du Gabon (Psittacus erithacus).  
 

  
  
  

AAii rr eess  PPrr oottééggééeess  aavveecc  lleess  PPooppuullaatt iioonnss  eett  ppoouurr   lleess  
PPooppuullaatt iioonnss  ((PPaarr kk  ooff  PPeeooppllee))  

  
  

VVaalloorriissaattiioonn  ddeess  ÉÉccoossyyssttèèmmeess  ddeess  PPaallmmeeiirriinnss  
  

  
  

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  



  
PPaarr cc  NNaattuurr eell   ddeess  MM aannggrr oovveess  dduu  FFlleeuuvvee  CCaacchheeuu  ((PPNNTTCC))  

La plus grande sur face de mangrove en Afr ique de l’Ouest 
 
Le parc se situe au Nord-Ouest de la Guinée-Bissau dans la région administrative de 
Cacheu. Il couvre une superficie de 800 km² dont 68% sont recouverts par la 
mangrove. 
 
Le parc est essentiellement constitué de mangrove, cette zone représentant à elle 
seule l’une des plus grandes superficies couvertes par cet habitat en Guinée-Bissau. 
La mangrove est un lieu de reproduction et de refuge de la faune halieutique, 
poissons, crustacés et mollusques. Les crevettes constituent une espèce de première 
importance économique pour le pays. 
 

 
 
La vaste superficie de mangrove permet d’accueillir un très grand nombre d’oiseaux 
migrateurs des pays du Nord qui viennent hiverner dans la région. Les paysages sont 
tout aussi remarquable, sans parler des espèces protégées ou rare, tels que 
l’ hippopotame (Hippopotamus amphibius) le lamantin (Trichechus senegalensis),  
les crocodiles (Crocodylus niloticus et Crocodylus tetraspis tetraspis), guib harnache 
(Tragelaphus scriptus scriptus) les vervets (Cercopithecus aethiops), le dauphin à 
bosse (Sousa teuzsii) et le grand dauphin (Tursiops truncatus).  

 

  

  
PPaarr cc  NNaatt iioonnaall   MM aarr iinn  ddee  JJooããoo  VViieeii rr aa  //  PPooii llããoo  ((PPNNMM JJVVPP))  

Le Site le plus impor tant de ponte des tortues marines en 
Atlantique 

 
Le parc se situe au Sud-Est de l’archipel des Bijagós, il couvre une superficie de 495 
km² et s’étend sur 4 îles principales (João Vieira, Cavalos, Meio e Poilão) et 3 îlots 
(Baixo de Oliveiri).  
 
Les îles du Parc sont recouvertes de forêts de type guinéen sub-humide, et des 
palmeraies. Les palmiers à huile (Elaeis guineensis) constituent la formation végétale 
dominante, elle est associée à des autres espèces arborées, arbustive et herbacée. 
Dans la zone intertidale se trouve la mangrove.  
 
Trois espèces des tortues marines fréquentent les plages du parc, ce sont : tortues 
vertes (Chelonia mydas), tortues imbriquées (Eretmochelys imbricata), tortues 
olivâtres (Lepidochelys olivacea). Les études de suivi menées au cours des années 
2000 et 2001 à Poilão ont permis de comptabiliser près de 7000 tortues vertes. Pour 
cette espèce, l’ île de Poilão représente le plus important site de ponte de toute la 
façade occidentale de l’atlantique. Le parc abrite également des mammifères marins ; 
deux espèces de dauphins sont présentes, le dauphin à bosse (Sousa teuzsii) et le 
grand dauphin (Tursiops truncatus). L’ ichtyofaune du parc est riche et diversifié. Les 
poissons les plus communs dans le parc sont les carangues (Caranx sp), vivaneaux 
(Lutjanus sp) et les requins. Une communauté importante d’oiseaux piscivores 
viennent se reproduire dans le parc particulièrement des sternes royales (Sterna 
maxima), sternes caspiennes (Sterna Caspia), sternes noires (Chlidonias niger). Il se 
trouve aussi dans toutes les forêts des îles du parc l’ espèce charismatique, rare et 
menacée à l’échelle de la sous-région, le perroquet gris du gabon (Psittacus 
erithacus).  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


